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santé, spécialement ceux de langue française uu italienne,
pourront suivre, pendant le semestre d'hiver, un cours
préparatoire leur permettant d'entrer au printemps en
lre classe.

— Le Synode scolaire du canton de Berne a nommé
président M. Gyem, de Corgémont, en remplacement de
M. Bigler, ancien conseiller aux Etats, démissionnaire.
M. Schneider, directeur de l'Ecole normale, a déposé une
motion tendant à la revision totale de l'enseignement scolaire.
Le pasteur Müller a demandé que l'on interdit toute boisson
alcoolique pour les enfants lors des examens et des fêtes
scolaires. Un projet du comité pour la nouvelle loi sur l'école
secondaire a été approuvé avec quelques modifications. La
motion du pasteur Müller a été adoptée à une forte majorité
et celle de M. Schneider renvoyée à la prochaine assemblée.

— Le Grand Conseil a adopté les conclusions suivantes
d'un rapport de la Direction de l'Instruction publique :

l'Ecole normale d'institutrices de Delémont comptera désormais

trois classes au lieu d'une ; le régime de l'internat sera
conservé pour les trois classes ; les plans établis par la Direction

des Travaux publics pour l'agrandissement de l'établissement

sont approuvés et un crédit de 26,000 fr. est ouvert
pour la construction projetée ;en outre, un crédit de 38,500 fr.
est ouvert à la Direction de l'Instruction publique pour
l'achat du mobilier nécessaire.

»
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La lecture intelligente à l'école primaire, essai de technique pédagogique.

par Eugène Dévaud, professeur de pédagogie à l'Université, un
vol. in-12de 300 pages, Paris, lîloud, 1913.

Nous venons de recevoir de la librairie Bloud, à Paris, le dernier
ouvrage de M. le Dr Dévaud : « La lecture intelligente à l'école primaire »

que le Bulletin a analysé dans son numéro du 10 octobre. Comment
organiser l'enseignement de la lecture si l'on veut que l'enfant, arrivé
au terme de la scolarité, soit capable de découvrir, de juger la pensée
de l'auteur et d'adopter à son endroit une attitude consciente et volontaire

Telle est, en somme, la question que l'auteur vient de traiter
avec une maîtrise que nous nous plaisons à relever. La valeur de
l'enseignement de la lecture sera jugée, nous dit-il, sur ce que le jeune homme
lira hors de l'école et après l'école et sur la manière dont il le lira. Le
but suprême des leçons de lecture se confond avec le but de l'éducation.
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Par le journal, par la brochure, par la vulgarisation, toutes les idées
et toutes les opinions sont jetées en pâture à la foule. Religion, science,
questions politiques et sociales, et la morale, et l'éducation, tout est
livré en proie à la discussion de la iqasse. On peut se plaindre de ce

fait, mais c'est un fait. Qu'on le veuille ou non, il faut bien accepter
les conditions de vie contemporaines. Nous ne pouvons nous évader
de notre siècle et de notre monde. Et nous devons préparer l'enfant
à vivre sa vie au sein de ce siècle et de ce monde. Puisque le texte
imprimé joue un rôle si considérable dans la vie présente, apprenons
à l'enfant à s'en servir utilement. Faisons de lui une personnalité
consciente et agissante, capable de gouverner ses lectures, ses yeux,
son imagination et sa raison.

Pouvons-nous y parvenir Oui, certainement, amis lecteurs, si
nous donnons à notre enseignement l'orientation que lui assigne
M. le Dr Dévaûd, si, surtout, nous suivons ses directions et appliquons
les procédés qu'il préconise. Lisez cet ouvrage, instituteurs, institutrices,

méditez-en chaque partie sans oublier la dernière où l'auteur
traite de la lecture discutée et, tout spécialement, de la bibliothèque
scolaire. Joseph Crausaz.

** *

Ombres françaises et Visions anglaises, par le Comte d'TIaussonville.
de l'Académie française, un vol. in-18 jésus, chez Grasset, éditeur, (il.
rue des Saints-Pères, Paris. Prix : 3 fr. 30.

Ce volume est divisé en deux parties. Dans la première, je me suis
efforcé de faire revivre des hommes que j'ai personnellement connus,
respectés et.aimés. Ce sont bien des Ombres, en effet, car ils n'ont pas
seulement disparu de la scène du monde, mais l'action que quelques-
uns d'entre eux ont exercée, les idées qu'ils représentaient ne leur ont
guère survécu. C'est pour moi une mélancolique douceur de rendre un
dernier hommage à leur mémoire. Dans la seconde partie, j'ai rassemblé
trois visions, à trois moments différents, de la vie politique anglaise,
telle quelle m'est apparue. L'Angleterre traverse en ce moment une
crise redoutable. Beaucoup s'en effraient pour elle et l'on entend parfois
proférer sur son avenir de sombres pronostics. Je ne partage pas ce
sentiment et continue d'avoir foi dans les destinées de ce grand pays.

(Extrait de la Préface.)
** *

Les Mœurs du Temps (deuxième série), par Alfred Capus, chez
11. Grasset, éditeur, 61, rue des Saints-Pères. Paris. 1 vol. in-18.
Prix : 3 fr. 51).

Alfred Capus est peut-être de tous les écrivains contemporains le plus
représentatif de l'esprit français. Toute son œuvre, romans ou comédies,
est imprégnée de cette bonne humeur bien française, de cette philosophie
à la fois souriante et désabusée, de celle ironie et de cette bonté qui
sont le meilleur de notre race. Nul ne semblait donc plus désigné que
lui pour écrire sur les Français de ce temps. On trouvera dans son
livre l'âme profonde de notre époque qui, fatiguée des « intellectuels »,



a réhabilité l'instinct et repris goût à l'action. On y suivra les étapes
de notre lent ressaisissement national, de ce retour aux traditions
d'ordre, de clarté et de courage. On y verra enfin, comme dans toutes
les comédies de Capus, triompher « l'homme sain » qui n'est autre,
dans ces Essais, que l'écrivain si français qui les a signés.

Petites Choses, par Emile Berr, 1 vol. Bernard Grasset, éditeur, (il,
rue des Saints-Pères, Paris. Prix : i fr.

Les Petites Choses ont paru pour la première fois il y a trois ans-
Elles furent éditées en une plaquette de luxe, à tirage réduit. Le succès
de cette édition unique fut considérable. L'auteur avait donné à son
petit volume en sous-titre : « Essai de micropsychologie. » Sous une
forme plaisante, il tentait là en effet une sorte de psychologie des
« infiniment petits ». L'expérience avait tout ce qu'il faut pour réussir :

elle était neuve et elle était amusante. Le lecteur en jugera, sur cette
édition nouvelle augmentée de quelques chapitres qui eurent dans la
presse (notamment la série des Pourquoi?) autant de succès que les
précédents. On pourrait dire de ce petit livre qu'il appartient à la
série des « badinages » qui font penser...

Almanach Pestalozzi. Agenda de poche à l'usage de la jeunesse
scolaire, 1 vol. petit in-16, contenant plusieurs centaines de gravures en
noir et en couleurs. Relié toile souple, plat or, 3ln0 édition : Jeunes

garçons. 1 fr. 60, jeunes filles 1 fr. 60, personnel enseignant 1 fr. ÛO.

Librairie Pavot et Oie, Lausanne.

L'almanach de Pestalozzi a cette année deux éditions. Celle des

jeunes filles nous apprend une foule de choses utiles, par exemple,
au hasard : à conserver de belles roses fraîches pour Noël, à plier les
serviettes joliment pour les grandes occasions, à nettoyer à neuf des

dentelles, à couper et à coudre des robes de poupées pour vos petites
sœurs, à broder d'après des modèles inédits des nappes et des serviettes,
à suspendre au mur des assiettes peintes, etc., etc. Et il v a mieux
Voulez-vous gagner une ravissante montre suisse en argent véritable,
marchant à merveille Vous n'avez qu'à participer aux concours de
dessin, de botanique et d'énigmes qui sont ouverts entre tous les
porteurs de ce précieux almanach. Le volume qui est réservé aux garçons
ne le cède en rien à celui des jeunes filles. On y trouve la même richesse
d'illustrations instructives et esthétiques, en noir et en couleurs, les
mêmes bons conseils et indications utiles. L'Almanach Pestalozzi reste
donc ce qu'il a été, le meilleur ami des écoliers et des écolières, un joli
cadeau pour les étrennes de fin d'année. — Mentionnons enfin l'édition
spéciale pour le corps enseignant, très pratique et qui pourra rendre
aux maîtres et maîtresses d'excellents services.



La revue des familles.— Le N° du (i décembre compte '21 pages cl.

là gravures, 15 cent, le numéro. Se trouve dans tous les kiosques de gares.

Sommaire : L'édit de Milan, par L. Wœber. — La dentelle de Gruyère
par Hélène de Diesbach. — Courrier de la semaine. — L'enfant (poésie).
— Pensées. — L'art militaire à l'exposition nationale de Berne. —
Beaux-Arts. — Le vice-roi des Indes. — L'Albanie indépendante. —
Mort de l'aviateur Perreyon. — La vengeance de Michael (feuilleton).
— La Saint-Nicolas en Hollande (variété). — Corbeille à ouvrage. —
Jeux d'esprit. — Connaissances utiles. — Recettes de cuisine. —
Tableau magique. — S'adresser à l'Administration, Imp. II. Butty
& Cle, Estavayer-Ie-Lac.

** *

La revue de La Suisse latine est sortie de presse. Elle apparaît
toute coquette en son bel habit gris, imprimée en caractères fort
lisibles, avec beaucoup de soin, par MM. Fragnières, frères, à Fribourg.
Elle s'adresse, ainsi que nous en avertissait le prospectus, au public
cultivé de la Suisse romande et italienne, tout en espérant pénétrer
dans la Suisse allemande, où elle compte d'excellents collaborateurs.
Elle exposera, soucieuse d'actualité, les problèmes qu'agite notre temps ;

elle en soutiendra les solutions catholiques. Nous n'avions point,
depuis la disparition de la ïievue de Fribourg, de revue qui soutint
en français les opinions des catholiques suisses. A ce titre, le jeune
périodique doit être le bienvenu parmi nous ; il doit avoir sa place
marquée sur la table de tous nos hommes d'études et d'action. La
Suisse latine ne compte pour le moment que 48 pages ; mais ce chiffre
sera porté à 64 dès que le nombre des abonnements le permettra. C'est
donc au public de juger l'œuvre, d'encourager et de sanctionner
l'initiative de ceux qui en ont couru les risques. Elle se propose de publier
des numéros spéciaux, à l'occasion d'événements nationaux importants ;

c'est ainsi qu'elle consacrera, au cours de 1914, un numéro à l'Exposition
de Berne et un autre numéro à la commémoration du vingt-cinquième

anniversaire de notre Université. Le jeune périodique promet
une belle variété de solides articles. Ceux que contient la liste publiée
sur la couverture sont signés de noms connus de professeurs de
l'Université, du Séminaire, du Collège, de nos diverses Ecoles ; religieux,
prêtres, laïques éminents et compétents, c'est une couronne de collaborateurs

choisis parmi les meilleures et les plus sûres intelligènces de
notre Suisse catholique.

Voici le sommaire du premier numéro : IL P. de Munnynck : Psychologie

du patriotisme; Maurice Arthus : Vaccination ; Julien Favre :

Vers les abîmes de V incrédulité ; H. de Diesbach : Vu temps que la reine
Berthe filait (nouvelle) ; F. d'Ernst : Chronique politique suisse ; Livres
et idées.
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